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31° dimanche du Temps ordinaire 
30 octobre 2022 
 
Évangile de Jésus Christ selon saint Luc  
 
Entré dans la ville de Jéricho, Jésus la traversait. 
Or, il y avait un homme du nom de Zachée ; 
il était le chef des collecteurs d’impôts, et c’était quelqu’un de riche. 
Il cherchait à voir qui était Jésus, 
mais il ne le pouvait pas à cause de la foule, car il était de petite taille. 
Il courut donc en avant et grimpa sur un sycomore 
pour voir Jésus qui allait passer par là. 
Arrivé à cet endroit, Jésus leva les yeux et lui dit : 
« Zachée, descends vite : 
aujourd’hui il faut que j’aille demeurer dans ta maison. » 
Vite, il descendit et reçut Jésus avec joie. 
Voyant cela, tous récriminaient : 
« Il est allé loger chez un homme qui est un pécheur. » 
Zachée, debout, s’adressa au Seigneur : 
« Voici, Seigneur : je fais don aux pauvres de la moitié de mes biens, 
et si j’ai fait du tort à quelqu’un, je vais lui rendre quatre fois plus. » 
Alors Jésus dit à son sujet : « Aujourd’hui, le salut est arrivé pour cette maison, 
car lui aussi est un fils d’Abraham. 
En effet, le Fils de l’homme est venu chercher et sauver ce qui était perdu. » 
 
 

Burn out chez Zachée ? 
 
Zachée… un des personnages les plus attachants des évangiles… Tout le monde le connaît… Les 
enfants du catéchismes « l’adorent »… un de ceux qu’ils connaissent le mieux… On ne peut pas 
passer à) côté d’une histoire d’Evangile pareille… surtout si, d’aventure l’on s’est une fois vraiment 
reconnu en lui… Ce qui, n’en doutons pas, est ce qui peut nous arriver de mieux ! 
 
Que de gens ordinaires peuvent effectivement se reconnaitre en lui… Deuxième ou troisième fils 
d’une bonne famille… il n’est pas le plus avantagé… Il n’héritera pas des terres… de la maison peut-
être ? mais il faudra rembourser es autres… Il lui a fallu sortir du cocon familial… aller à l’école… chez 
l’occupant… apprendre les « nouveautés »… Il y a bien réussi, le bougre… Pensez donc… il est devenu 
fonctionnaire… chef des percepteurs des impôts romains… Il a une réussi à avoir « une bonne place », 
ses parents ont tout lieu d’être fier de lui… On l’admire… on le craint aussi, car il a du pouvoir… On le 
flatte car il peut distribuer quelques avantages… On le critique aussi, car tout de même servir 
l’occupant… ! Et puis, on s’en est bien rendu dompte, il se sert bien au passage… Pas très intègre le 
Zachée… mais bon… il tient son rang… 
 
Mais, les ragots commencent à circuler… « vous avez vu notre Zachée ? »… Il a la tête des mauvais 
jours… On le dit malade… Enfin, on ne sait pas trop ce qui se passe… C’est dans l’air du temps… 
Regardez, il y a tant de gens pour qui ça roule… Ils sont dans le coup, dans tous les bons coups… Et 
puis, patatra… c’est le burn out ! Pourquoi ? Mystère ! C’est comme si le ressort de la vie se cassait… 
peut-être parce que cette vie, malgré toutes apparences, c’était pas vraiment la vie… 
Alors, on se met en quête de tous les « docteurs »…, les officiels et les officieux… rebouteux, 
psychologues, ergologues… et autres… logues… Et, chut, faut pas trop le dire, mais il y en toujours 
quelques uns qui dénichent le meilleur… celui que les autres ne connaissent pas… Ils font des 
kilomètres pour aller voir le meilleur spécialiste…, le seul ! 
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A ce petit jeu, avouons qu’une fois de plus, notre Zachée a tiré la longue paille… Il y a ce Jésus, le 
Prophète de Nazareth… Où qu’il aille, sa renommée le précède… Il a guérit des aveugles… remis 
debout des paralysés… Pourquoi pas moi ? 
Alors, quand la gravité du mal nous étreint et que le désir de guérir nous soulève, on devient capable 
de prouesses incroyables : centaines de kilomètres, heures d’attentes… ou alors de grimper dans un 
arbre sans peur du ridicule… ! 
 
Et le voilà, le Rabbi qui ne fait rien comme tout le monde… Ni médecine de guérisseur, ni formule 
magique, ni exorcisme, ni imprécation, ni reproche… Mais :  
Un regard, un regard qui dit qu’on est frères, 
« Zachée », la salutation où on se sent reconnu comme une personne, 
Et une demande, totalement inattendue : « Descends, je veux être l’hôte de ta maison ». 
Alors, Zachée n’est pas seulement guéri… comme on dit, il est « sauvé », il est revenu à la vie. La vie 
lui est par-donnée… Il a reçu la capacité de se remettre debout, de vivre, de donner, de réparer le 
mal… 
 
Au fait, la qualité du regard de Jésus, j’allais dire, c’est normal… ! Le fait qu’il connaisse son nom et 
qu’il l’appelle par son nom avec, très certainement l’intonation que lui seul savait y mettre, quoi 
d’étonnant ? Mais, le plus surprenant  tout de même, c’est la demande, j’allais dire, la prière qu’il 
adresse à Zachée : « Descends, je veux demeurer dans ta maison ! ».  
Laissons le Seigneur nous dire cela : « Je veux descendre chez toi, dans ta maison… dans ton Eglise ! » 
Quelle soit pour tous ceux qui y viennent le lieu du salut… le lieu où on peut croiser le regard qui 
sauve, la parole qui restaure chacun dans sa dignité !...  
Réfléchisons vraiment comment nos maisons, nos églises peuvent devenir de tels lieux où demeure le 
Christ… où nous l’avons accueilli parce que, pécheurs, nous avons été nous-mêmes sauvés… des lieux 
d’une fête… où chacun peut se sentir « sauvé », reconnu, remis debout, pour l’aventure de la 
communion et du partage. 


